
 Burundi : Les FPB créées pour "mettre fin à la confusion" à la tête des FOREBU

  Jeune Afrique,Â 30 aoÃ»t 2017  Les rebelles burundais du Forebu changent de nom et nomment Ã  leur tÃªte un ancien
haut gradÃ©  La rÃ©bellion des Forces rÃ©publicaines du Burundi (Forebu) a annoncÃ© lundi qu'elle changeait de nom et
qu'elle serait dÃ©sormais dirigÃ©e par un ancien officier supÃ©rieur de l'armÃ©e burundaise. Le gÃ©nÃ©ral major JÃ©rÃ©mie
Ntiranyibagira est le nouveau leader des dÃ©sormais Forces populaires du Burundi (FPB), dont l'objectif n'a pas changÃ©
depuis sa crÃ©ation en 2015 : chasser par les armes le prÃ©sident Pierre Nkurunziza du pouvoir.  
  Essentiellement composÃ© de soldats et de policiers qui ont dÃ©sertÃ© les corps de dÃ©fense du Burundi depuis le dÃ©but en
avril 2015 de la crise politique burundaise, le groupe rebelle Forebu qui compte entre 300 et 500 combattants basÃ©s au
Sud-Kivu, dans lâ€™est de la RDC, selon les experts indÃ©pendants de lâ€™ONU, sâ€™appelle dÃ©sormais les Forces populaires du
Burundi (FPB).  Â«Â Dans le souci dâ€™amÃ©liorer lâ€™organisation de la rÃ©sistance et tenant compte des diverses difficultÃ©s
rencontrÃ©es depuis sa crÃ©ation, nous dÃ©cidons de changer le nom et de rÃ©organiser le leadership du mouvementÂ Â», a
dÃ©clarÃ© son nouveau leader, le gÃ©nÃ©ral major JÃ©rÃ©mie Ntiranyibagira, dans un enregistrement audio rendu public lundi 28
aoÃ»t.  Cette dÃ©cision a Ã©tÃ© prise pour Â«Â mettre fin Ã  la confusionÂ Â» qui rÃ©gnait Ã  la tÃªte du groupe rebelle, ajoute
Ntiranyibagira, dont leÂ colonel Ã‰douard Nshimirimana, qui avait annoncÃ© la crÃ©ation des Forebu le 23 dÃ©cembre 2015,
sera lâ€™adjoint.  De son cÃ´tÃ©, le colonel Adolphe Manirakiza, nouvellement nommÃ© porte-parole du mouvement aprÃ¨s
avoir occupÃ© la mÃªme fonction au seinÂ de lâ€™armÃ©e burundaise, prÃ©cise Ã Â Jeune AfriqueÂ : Â«Â Au moins trois personnalitÃ©s
se disputaient le leadership du mouvement. Certains se rÃ©clamaient du colonel Ã‰douard Nshimirimana, dâ€™autres
deÂ Hussein Radjabu, dâ€™autres encoreÂ du gÃ©nÃ©ral Niyombare Godefroid. Câ€™est ainsi que ceux qui Ã©taient autour
deÂ Nshimirimana et ceux qui ont contestÃ© le leadership de Niyombare se sont mis ensemble et ils sont majoritaires, pour
former le nouveau mouvement des FPBÂ Â».  Ã‚gÃ© de 48 ans, le gÃ©nÃ©ral major JÃ©rÃ©mie Ntiranyibagira est un ancien chef
militaire du Cndd-FDD, lâ€™ancienne principale rÃ©bellion hutue durant la guerre civile, aujourdâ€™hui au pouvoir.Â Il a intÃ©grÃ© la
Force de dÃ©fense nationale du Burundi, actuelle armÃ©e rÃ©guliÃ¨re, en 2004 aprÃ¨s les accords de cessez le feu entre le
gouvernement et les groupes armÃ©s.  Â«Â Le plus gradÃ© du groupeÂ Â»  Â«Â Câ€™est lui qui a Ã©tÃ© choisi car il est le plus gradÃ© du
groupe. Comme la base de ce mouvement est constituÃ©e par dâ€™anciens membres des corps de dÃ©fense et de sÃ©curitÃ©, il
Ã©tait logique quâ€™il soit propulsÃ© Ã  la tÃªte du mouvementÂ Â», confie Ã Â Jeune AfriqueÂ le colonel Adolphe Manirakiza. Â«Â En
plus dâ€™Ãªtre le plus gradÃ©, il a la volontÃ©, la dÃ©termination et les compÃ©tences nÃ©cessaires pour conduire les hommes au
combat afin de libÃ©rer le paysÂ Â», ajoute-t-il.  Lâ€™ancien chef dâ€™Ã©tat-major logistique de lâ€™armÃ©e, de 2006 Ã  2012, a exercÃ©
dâ€™autres fonctions. Il a notamment Ã©tÃ© en 2005 commandant de la 4e RÃ©gion militaireÂ (nord du Burundi).Â Il a
aussiÂ pendant une annÃ©e Ã©tÃ© directeur gÃ©nÃ©ral des ressources humaines au ministÃ¨re de la DÃ©fense nationale et des
Anciens combattants avant dâ€™aller en 2013 occuper un poste de fonctionnaire international Ã  lâ€™Union africaine. Â«Â Il a quittÃ©
ses fonctions en mars 2015 pour consacrer son temps et son Ã©nergie Ã  organiser une lutte visant la libÃ©ration du pays de
la dictature sanguinaire du pouvoir de Nkurunziza et sa cliqueÂ Â», martÃ¨le le colonel Manirakiza.  Des actions armÃ©es
bientÃ´t au Burundi ?  Selon le porte-parole du groupe rebelle, le temps des paroles est terminÃ©. Â«Â Les Burundais nâ€™ont
plus besoin des dÃ©clarations des diffÃ©rents mouvements qui manifestent seulement lâ€™intention de combattre le pouvoir de
Bujumbura sans actions concrÃ¨tes sur le terrain, au moment oÃ¹ le pouvoir continue de tuer, torturer, emprisonner et
contraindre Ã  lâ€™exil tous ceux qui osent sâ€™opposer Ã Â la violation de la loiÂ Â», affirmeÂ le colonel Adolphe Manirakiza.  Â«Â Le
mouvement FPB sâ€™engage Ã  mener, dans les jours Ã  venir, des actions de combat au Burundi. Ce mouvement, qui a vu
que toutes les solutions proposÃ©es par la communautÃ© internationale, lâ€™Union africaine et les pays de la communautÃ© de
lâ€™Afrique de lâ€™Est ont Ã©tÃ© refusÃ©es par Bujumbura,Â veut mettre la pression sur le pouvoir pour le contraindre au moins Ã 
aller aux nÃ©gociations et sâ€™il rÃ©siste le renverserÂ Â», ajoute-t-il.  Et de prÃ©ciser dans la foulÃ©e que les rebelles sont
Â«Â conscients que la guerre nâ€™est pas une solution adÃ©quate pour de tels conflits. Le mouvement FPB demande Ã Â la
communautÃ© internationale, Ã  lâ€™Union africaine, Ã  la sous rÃ©gion de comprendre son approche comme une solution
alternative car toutes les propositions faites par les uns et les autres ont toujours Ã©tÃ© refusÃ©es par le pouvoirÂ Â». 
SollicitÃ©es Ã  plusieurs reprises parÂ Jeune Afrique,Â les autoritÃ©s compÃ©tentes du Burundi, notamment le porte-parole du
ministÃ¨re de la DÃ©fense nationale et des Anciens combattants, le colonel Gaspard Baratuza, nâ€™Ã©taient pas joignables
pour rÃ©agir Ã  ces dÃ©clarations pour le moment.  
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